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Quelques organisations soucieuses 

de quête du sens 

et de changement sociétal

Sont ici présentées des organisations* confessionnelles ou à caractère spirituel qui 

ont  en même temps une visée de changement sociétal. Les critères de l’interconvictionnalité

(affirmée et/ou vécue) et de la laïcité au sens large** ont également présidé à l’élaboration de 

cette liste d’organisations, la plupart françaises, mais aussi européennes et internationales. 

Mais bien sûr, d’innombrables organisations non-confessionnelles visant le change-

ment sociétal*** ont une démarche profondément spirituelle (: mue par la quête de sens).

* associations, coopératives, mouvements, publications, réseaux, structures diverses. Liste évidemment non exhaus-

tive, présentée par ordre alphabétique.. Vos observations ou suggestions sont les bienvenues.

** par exemple l’accueil dans des organisations confessionnelles de membres, d’élèves ou de bénéficiaires issus 

d’autres traditions religieuses, ou agnostiques ou athées.

*** comme Amnesty International, Artivistes, ATD Quart-Monde, Campagne Internationale pour l’abolition des armes 

nucléaires, Campus de la Transition, Coopérative Oasis, Croix Rouge, Enercoop, Greenpeace, Fondation de France, 

Fondation Jean Jaurès, Fondation pour le logement, France Fraternités, Habitat et Humanisme, Jusqu’à la mort accompa-

gner la vie, La Nef, Les Amis de la Terre, Mouvement pour une Alternative Non-violente, Pacte du pouvoir de vivre, Réseaux 

d’échanges réciproques de savoir, Secours populaire, Université du nous, Voisins solidaires, etc.

Images :        

- Symboles des grandes religions et sagesses du monde

- Guide spirituel des lieux de retraite dans toutes les traditions, par Anne Ducrocq (2009) : plus de 350 adresses



Action des Chrétiens 

pour l’Abolition de la Torture 

- ACAT

L’Action des Chrétiens pour l’Abolition de la Torture’ (ACAT-France) est une ONG chré-

tienne œcuménique de défense des droits humains  qui travaille à :

- défendre les victimes de tortures et de mauvais traitements,

- combattre la peine de mort partout dans le monde,

- défendre le droit d’asile en France et en Europe.
L’ACAT agit à travers plusieurs axes :

* plaidoyer international et national : interpellation des gouvernements, des institutions et des organis-

mes internationaux afin de faire avancer la cause des droits humains, 

* mobilisation citoyenne : grâce à un réseau actif de militants, campagnes pour soutenir les victimes et 

sensibiliser le public ; 

* intervention auprès des victimes : soutien aux personnes victimes de torture et à leurs familles, 

notamment au travers des campagnes de lettres, courriels ;

* prière : pour que la grâce touche les bourreaux qui s’avilissent eux-mêmes autant qu’ils avilissent, afin 

qu’ils retrouvent le chemin de l’humanité. 

Images : 

- L’ACAT a été fondée en 1974 par Édith du Tertre et Hélène Engel, deux femmes protestantes qui, après une 

conférence du pasteur Tullio Vinay, ont décidé de s’élever contre la torture pendant la guerre du Vietnam 

- Logo de l’ACAT :.L’association intervient ans le monde entier de manière impartiale, sans distinction d’idéologie, de 

race, d’opinion, de religion. 



Arche - Non-violence et spiritualité

Fondée en 1948 par Lanza del Vasto après sa rencontre avec  

Gandhi, l’Arche a été la première expérience communautaire 

menée par des familles et des célibataires en France. Depuis le 

début de sa fondation et grâce à l’expérimentation quotidienne de sa 

vocation, l’Arche a été précurseur sur des sujets devenus essentiels pour 

notre société d’aujourd’hui : simplification de vie, relation non-violente 

(communication, régulation des conflits), lutte pour la justice, la paix, la 

sauvegarde de la planète, respect des différences et dialogue interreligieux, 

recherche de cohérence, culture du vivre ensemble, pratique du consensus 

comme mode de prise de décision.

La ‘Coordination de l'action non-violente de l'Arche’ (CANVA), participe 

à diverses actions en faveur de l'écologie (par exemple contre les OGM et 

contre le nucléaire) et du respect de l'humain (par exemple les cercles de 

silence pour les immigrés, les Palestiniens, etc.).
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- Logo de l’Arche. L’Arche s’est engagée contre la guerre d’Algérie, contre l’arme nucléaire, 

auprès des objecteurs de conscience, des paysans du Larzac, des ‘faucheurs volontaires’ de plans 

d’OGM transgéniques en plein champ. Les engagés et amis de l’Arche sont implantés un peu partout 

: France, Suisse, Belgique, Allemagne, Espagne, Italie, Brésil, Argentine, Mexique, Équateur. 

- Jean-Baptiste Libouban (1924-2021), initiateur des ‘Faucheurs volontaires’

- la FEVE, ‘Formation et Expérimentation au Vivre Ensemble’ a été initiée en 2010 par la 

communauté de l’Arche de Saint-Antoine-l'Abbaye (Isère). Cette formation, prévue initialement pour 

des jeunes adultes désirant démarrer des projets collectifs, est maintenant étendue plus largement.



Baha’is de France

Les Baha’is favorisent les initiatives individuelles, les actions 

collectives et revendiquent des environnements créés par des 

institutions afin de permettre la justice, l’unité, la paix, l’harmonie, le 

vivre-ensemble, la cohésion sociale.
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- Logo des ‘Baha’is de France’

- Symbole de ‘l’Association Bahá'íe Unitaire’. La foi bahá’íe ou bahaïsme est une 

« religion mondiale indépendante », monothéiste, proclamant l’unité spirituelle de l’humanité. 

Son histoire débute en Perse en 1844, quand son fondateur, Bahá’u’lláh (1817-1892), un noble 

persan, proclame être le porteur d’une nouvelle révélation divine, dont la finalité est d’établir 

l’unité des peuples de la Terre. 

* L’âme humaine n’a ni sexe, ni race, ni ethnie, ni classe, ce qui rend inadmissibles toute les 

formes de préjugés ;

* Dieu est un, au-delà des diversités culturelles et des interprétations humaines, et toutes les 

religions du monde sont les expressions successives d’une seule et même réalité ;

* la religion et la science sont deux systèmes complémentaires de connaissance et de progrès 

pour la civilisation.

- One Planet, One Habitation (juin 2022), déclaration de la Communauté internationale 

bahá’íe offrant une perspective sur la refonte de la relation de l’humanité avec le monde 

naturel.

- Hamdam Nadafi, représentante du mouvement baha’i en France. Docteure en droit, 

elle est spécialiste des droits humains et des minorités religieuses en Iran où les Baha’is sont 

persécutés ou emprisonnés.



Bouddhisme engagé

Incarné par des personnalités comme le XIVe dalaï-lama ou le 

maître vietnamien Thich Nhat Hanh - qui a forgé cette expression dans 

le contexte de la guerre du Viêtnam -, le "bouddhisme engagé" est un 

nouveau courant de pensée apparu sous l’influence des conceptions 

occidentales de l’aliénation et de l’émancipation.

L’engagement à prendre soin de la Terre et des tous les êtres qui 

y vivent peut prendre différentes formes sociales, écologiques, civiques 

et politiques.
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- Éric Rommeluère, né en 1960, enseignant du bouddhisme zen, chef cuisinier dans des 

restaurants végétariens puis producteur cinématographique. Il reçoit l'ordination monastique de 

Taisen Deshimaru, Sous l'égide de l'Union bouddhiste de France (UBF), il co-organise la pre-

mière formation pour aumôniers bouddhistes en prison et en hôpital. Il participe depuis plusieurs 

années à des groupes de dialogue interreligieux et anime ‘Le Refuge du Plessis’ sur la com-

mune d’Aubigné-Racan (Sarthe).

- Éric Rommoluère, Le bouddhisme engagé (2013). Dans ses formes historiques, le boud-

dhisme a toujours considéré la souffrance comme la manifestation d’une angoisse existentielle 

individuelle, et ses enseignements comme des méthodes pour en défaire les mécanismes 

mentaux. Mais, depuis le début du XXe siècle, quelques bouddhistes ont souhaité élargir ce 

point de vue et ont décidé de prendre en compte, aussi, les mécanismes sociaux de la souf-

france. Se changer soi-même et changer le monde ne sont plus que deux facettes d’un même 

projet. Un bouddhiste peut – et même doit – s'engager dans la vie politique.



CCFD -

Terre Solidaire

Le ‘CCFD-Terre Solidaire’*, 1ère ONG française de solidarité internationale, agit 

aux côtés des populations les plus vulnérables contre toutes les formes d’injustices, et 

en premier lieu, celle de souffrir de la faim. Régler le problème de la faim est un préala-

ble à la résolution de toutes les autres injustices telles que la pauvreté, l’accès à l’éduca-

tion, à la santé, au logement. 

Son action soutient toutes les femmes et tous les hommes qui en ont besoin, sans 

distinction de religion ou de spiritualité. Le CCFD agit sur les causes plutôt que répondre 

à l’urgence : loin des pratiques d’assistance et d’urgence, son action passe par le soutien 

à des associations partenaires locales : ce sont elles qui détiennent les solutions adap-

tées aux réalités de leurs territoires. Il ne fait jamais "à la place de", mais "avec eux".

Images : 

- Logo du ‘CCFD-Terre Solidaire’. Le ‘Comité catholique contre la faim et pour le développement’ est créé en 1961 

par la ‘Conférence des évêques de France’ et des mouvements pour la lutte contre la famine. Son premier projet 

d’envergure, lancé en 1964, est l’appui à la création de la première coopérative agricole au Pérou. En 1980, les 

bénévoles du CCFD  soutiennent la résistance du peuple polonais face au communisme prosoviétique par l’envoi de 

convois alimentaires. En 1981, le CCFD est la principale organisation catholique française engagée pour la fin de 

l’apartheid en Afrique du Sud. En 1983, il lance des projets de finance solidaire en créant le premier fonds commun de 

placement européen, affecté au partage avec les plus pauvres. En 1984, il apporte son soutien à la mise en place de 

structures liées au commerce équitable en France, en participant à la création de ‘Max Havelaar France’. En 2001, il 

participe au premier ‘Forum social mondial’ (FSM) à Porto Alegre.

- Le CCFD organise des voyages solidaires pour soutenir les acteurs de justice et de paix en Israël et en Palestine



CERAS

Le ‘Centre de recherche et d’action sociales - Ceras’ est  une 

association fondée par la ‘Compagnie de Jésus’ en 1903 sous le nom 

de ‘L’action populaire’. Jésuites et laïcs y travaillent ensemble au 

service de trois missions : 

- accompagner les associations engagées dans le champ social ;                          

- mettre en débat les questions qu’elles portent, notamment à travers la 

Revue Projet ; 

- les former* dans ses champs de compétences : doctrine sociale de 

l’Église, écologie et justice sociale, migrations et hospitalité, engage-

ment politique et mouvements sociaux, transition écologique, etc.

Images :

- Logo du CERAS. ‘L’Action populaire’ est née en 1903 alors que le développement de la 

société industrielle rend urgente la réflexion sur la justice sociale et la construction d’institutions 

de solidarité. Elle se développe dans les années 1930 en mettant l'accent sur l'accompagne-

ment et la formation des militants des mouvements d'action catholique. Après la Deuxième 

Guerre mondiale, ‘l’Action populaire’ a choisi de privilégier l’étude approfondie de dossiers 

précis, pour lesquels elle réunissait les compétences d’experts (tels que, par exemple, Henri 

Chambre, Henri de Farcy, Philippe Laurent). En 1961,’ l’Action populaire’ adopte le nom de  

‘Centre de Recherche et d’Action sociales’. 

- En 1966 , la Revue Projet prend le relais de la ‘Revue de l’Action populaire’. 

* En lien, notamment, avec les ‘Facultés Loyola Paris’ (ex-’Centre Sèvres’), le ‘CCFD-Terre 

Solidaire’, Le ‘Secours Catholique’, 



Church and Peace

Church and Peace (‘Église et Paix’), le réseau oecuménique

des européen d’Églises non-violentes, se compose de communautés, 

de paroisses, de centres de formation et d’organisations oeuvrant pour 

la paix.  C’est un espace de rencontre et de dialogue, un terreau d’ 

initiatives communs. Aujourd’hui, Church and Peace compte une 

centaine de groupes membres et de membres à titre individuel en 

Europe de l’Ouest, de l’Est et du Sud-Est.                               ../..                                  
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- Logo de Church and Peace. Pourquoi les Églises ont-elles été incapables d’empêcher 

deux guerres mondiales ? Pourquoi ont-elles accepté la guerre et même essayé de la justifier ? 

À l’invitation du Conseil Œcuménique des Églises, les Églises pacifistes historiques organisent 

plusieurs consultations théologiques comme les conférences de Puidoux en août 1955. Ces 

rencontres réunissent des mennonites européens, des quakers ainsi que des représentants du 

‘Mouvement International de la Réconciliation-IFOR’ et des représentants des Églises pacifistes 

historiques nord-américaines. Au coeur des débats, la question "Que signifie être Église de              

paix ?".

En août 1957 est fondé  l’organisme international chrétien de service pour la paix ‘Eirene’, 

dont l’objectif est d’offrir aux jeunes chrétiens la possibilité d’effectuer un service pour la paix de 

longue durée. Church and Peace est fondé en tant qu’association en 1978. 

- Lydia Funck, ancienne Secrétaire générale de Church and Peace et Juliane Prüfert

nouvelle Secrétaire générale depuis 2024 



Church and Peace

Depuis le début, Church and Peace a contribué au développe-

ment de diverses initiatives en faveur du service pour la paix, de la 

transformation non-violente des conflits, de systèmes économiques 

justes et de l’action non-violente :  ‘Eirene’, ‘Le Soc’, ‘Coalition d’Assise’, 

‘Document européen Kairos’, ‘Centre de Liaison pour les Services 

Œcuméniques’, ‘Service Oecuménique/Diaconie de la Paix’.
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- Logo de l’association ‘Le Soc’. Comme le soc de la charrue travaille la terre en profondeur, 

l’association a pour objet la promotion de la paix et de la non-violence active et se donne pour 

objectif de travailler les mentalités et les consciences.

- En septembre 1984 est rendu public en Afrique du Sud un document théologique sous le 

titre "Kairos", contresigné, à titre personnel, par environ 150 croyants, hommes et femmes de 

toutes les confessions chrétiennes et de toutes couleurs de peau. 

En décembre 2009, 16 Chrétiens palestiniens publient à Bethléem le plaidoyer ‘Kairos

Palestine’, distribué par le ‘Conseil mondial des Églises’. 

- Crée en juillet 1995 par le pasteur camerounais Norbert Kenne (1959-2000), défenseur des 

droits humains engagé contre la torture et les mauvais traitements en Afrique francophone, le 

‘Service Œcuménique pour la Paix (SeP)’ est une association chrétienne œcuménique et 

interreligieuse qui a pour mission de contribuer à une transformation sociale non-violente.

- Depuis avril 2024, l’initiative ‘Repenser la sécurité’ est placée sous la responsabilité 

juridique de Church and Peace. ‘Repenser la sécurité’ œuvre en faveur d’une politique de 

sécurité fondé sur la non-collaboration de la population civile avec un pouvoir illégitime. Par 

l’intermédiaire de son coordinateur Ralf Becker, ses chercheurs discutent de sa faisabilité avec 

divers groupes de la société civile, politique et religieuse.



CINPA

La ‘Coordination interconvictionnelle du Grand Paris’ (CINPA) est un collectif d’une 

vingtaine d’associations* d’Ile-de-France cherchant à promouvoir l’esprit de dialogue entre 

tous, la culture de la rencontre et le travail pour la paix et le vivre ensemble.

Ses 10 principes de la rencontre pour « construire des ponts, ouvrir des voies » sont : 

S’inscrire dans la laïcité, Dissiper l’ignorance, Cultiver la bienveillance, Refuser le prosé-

lytisme, Refuser le syncrétisme, Refuser le communautarisme, Choisir la simplicité, Pro-

gresser ensemble, Cultiver la paix, Construire la fraternité.  

Parmi les actions passées : colloque De la violence à la paix : comment ? Regards 

croisés à l’Assemblée Nationale pour célébrer la ‘Journée Internationale du Vivre en Paix’ 

(mai 2024), ‘Veillée pour la paix et les droits humains’ (déc. 2024), rencontre Où est passée 

la paix ? avec Bertrand Badie et Karima Berger (mai 2025), etc.                                                           

* ‘Agir pour la fraternité’, ‘Association Internationale Soufie Alawiyya’, ‘Amitié judéo-musulmane de France à Paris’, 

‘Club ECEF -Engagement citoyen, engagement fraternel’, ‘Coexister’, ‘Compostelle-Cordoue’, ‘Démocratie & Spiritualité’, 

‘Ephesia’, ‘Forum 104’, ‘Groupe Interreligieux pour la Paix 78’, ‘Hermeneo’, ‘La Maison de Tobie’, ‘les Voix de la Paix’, ‘Pax 

Christi France’.

Images : - Logo de la CINPA

- Colloque "De la violence à la paix" à l’Assemblée Nationale 

- Affiche de la Veillée pour la Paix et les Droits humains



Coexister

L'association ‘Coexister’ est fondée en 2009, après une mani-

festation pacifique à Paris organisée contre l'importation en France de 

la haine liée au conflit israélo-palestinien. C’est un mouvement indé-

pendant de jeunes qui militent pour la paix et la cohésion sociale en 

s'appuyant sur la diversité de convictions, entre croyants de toutes 

confessions et non-croyants.

Images : 

- Logo  de ‘Coexister’, agréée ‘Entreprise solidaire d'utilité sociale’ depuis 2014 et 

agréée ‘Jeunesse et éducation populaire’. En France, environ 50% de la population 

considère ne pas avoir de religion. L’action de cette association rassemble tout le monde : 

juifs et juives, chrétien·nes, musulman·es, athées, agnostiques, bouddhistes, etc. L’inter-

convictionnalité n’est pas une fin en soi mais un moyen pour se rencontrer et agir ensemble. 

Elle doit être combinée avec d’autres actions (les relations femmes-hommes, l’inclusion des 

personnes isolées, etc.) menant à la compréhension de l’autre, et finalement, à la cohésion 

sociale.

- Opération ‘Ensemble à Sang %’ de ‘Coexister’  "Faisons couler le sang autrement", 

lancée en 2009 comme initiative de paix dans le conflit israélo-palestinien.

- Livre de Samuel Grzybowski, cofondateur et premier président de ‘Coexister’ Manifeste 

pour une coexistence active (2015)



Coexister et le projet Inter-Muse

Le ‘projet InterMu-Se’ (Inter-religious coalition building against anti-

Muslim hatred and anti-Semitism), initié notamment par ‘Coexister’ et porté 

par l’Union européenne, vise à lutter contre les discriminations et les stéréo-

types négatifs à l’encontre des communautés musulmanes et juives. 

Il vise  à promouvoir la compréhension mutuelle et la coopération 

entre les communautés, tout en renforçant les actions de dialogue inter-

religieux.

Il est aujourd’hui développé dans 7 pays de l’UE : Chypre, France, 

Grèce, Irlande, Italie, Espagne et Portugal. 
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- Logo de ‘InterMu-Se’. Quelques initiatives dans le cadre de ce projet :

* Sondage en ligne ciblant au moins 270 membres de communautés religieuses,

* Interviews de 72 informateurs clés (leaders religieux, érudits, etc.)

* 7 rapports nationaux (un par pays)

* Un rapport transnational

* Programme de renforcement des capacités pour les leaders religieux, les organisations    

confessionnelles et la société civile

* Séminaires en présentiel de 3 jours dans chaque pays partenaire.

* Plans d’action locaux 

- Loredane Bouquard, coordinatrice des projets européens à ‘Coexister’.



Collectif Anastasis

Le ‘collectif Anastasis’ (mot grec signifiant à la fois "résur-

rection" et "insurrection") veut mettre en oeuvre « la force révolution-

naire de l’Évangile ». Opposés à la fois à une interprétation identitaire 

de la foi, à une gauche qui ignore le christianisme, à ceux qui veulent le 

maintenir dans la sphère privée, les membres du groupe n’ont pas peur 

de cliver, tout en se défendant d’être un élément perturbateur de 

l’Église catholique.

Parmi eux, on compte des bénévoles des cafés catholiques ‘Le 

Simone’  à Lyon ou ‘Le Dorothy’  à Paris, un membre d’une association 

de soutien aux migrants dans le 93, des enseignants en philosophie en 

lycée ou en université… La plupart des auteurs des essais La Commu-

nion qui vient (2022), et Plaidoyer pour un nouvel engagement 

chrétien (2017) sont aussi de la partie. Ils citent parmi leurs influences 

la théologie de la libération, la pensé de Jacques Ellul, de Simone Weil, 

la doctrine sociale de l’Église.

‘Anastasis’ est à l’initiative du ‘Festival des Poussières’  qui se tient 

depuis 2025 à la ‘Goshen’, Ferme de la Chaux’ près de Dijon. 

Images :

- Logo du ‘Collectif Anastasis’

- Affiche du ‘Festival des Poussières’ 2024



Justice et Paix

- France

L’association ‘Justice et Paix - France’ a pour objet de promouvoir et de réaliser, 

dans des perspectives chrétiennes, toutes activités concernant le développement, les 

droits humains, la justice, la paix, la sauvegarde de la création, spécialement dans les 

relations internationales, en lien avec différents acteurs de la société 

civile.                       

Elle est un lieu de pensée, de conseil, de proposition, d’action 

ou de coopération. Sur les thèmes qui sont de sa compétence, elle 

organise des groupes de travail, des colloques, des séminaires. Elle                                    

publie le résultat de ses recherches et travaux.

Images :

- Logo de ‘Justice et Paix France, anciennement ‘Commission Justice et Paix’ de la ‘Conférence des 

Évêques de France’. L’association regroupe vingt-cinq membres, surtout laïcs, choisis pour leurs compétences 

et pour leurs engagements, reflétant des courants de pensée divers.

- Réunis à Vilnius du 3 au 6 octobre 2025, les délégués des ‘Commissions européennes Justice et Paix’ 

publient une déclaration commune  ‘Espérance de paix en Europe’. Face à la guerre en Ukraine, aux tensions 

aux frontières et à la fragilisation des démocraties, ils appellent à une stratégie de paix fondée sur la justice, la 

dignité humaine et la solidarité entre les peuples. La photo est prise devant la frontière avec la Biélorussie.

- Sylvie Bukhari de Pontual, ex-avocate, présidente de ‘Justice et Paix France’. Fille d’une Française 

catholique et d’un diplomate pakistanais musulman, elle a passé son enfance au Pakistan, au Maghreb, en 

Roumanie et en URSS avant la chute du Mur. Avocate, ex-présidente de la FIACAT (‘Fédération internationale 

des ACAT’ pour l’abolition de la torture) puis du CCFD-Terre Solidaire, elle est enseignante en droit international 

public et droits de l’homme à la  ‘Faculté de Sciences sociales et économiques’ (FASSE) de ‘l’Institut catholique 

de Paris’.



Communauté Mission de France

La ‘Mission de France’ est un diocèse de l’Église catho-

lique, créé en 1941 à l’initiative du cardinal Suhard pour "abattre                      

le mur" qui sépare l’Église d’une partie de la société. La naissance des 

prêtres-ouvriers* (ou plus largement prêtres au travail) se situe dans cet 

élan. 

La ‘Communauté Mission de France’, créée en août 2002 se 

compose de prêtres et de laïcs mènent la vie de tout le monde, entre 

travail, famille, engagements en Église ou dans les associations et 

collectifs. Souvent, ils ont choisi de se tenir dans les lieux de fractures, là 

où s’effacent les repères, là où s’en construisent de nouveaux (en cités, 

auprès des migrants ou du quart-monde, à l’étranger, dans le monde de la 

recherche, etc.)

L’équipe ‘Voix nomades’ de la ‘Mission de France’ a pris position à 

plusieurs reprises contre les armes nucléaires et pour les stratégies non-

violentes de défense.

*Plusieurs prêtres ouvriers se sont engagés pour l'indépendance de l'Algérie dès 1954, 

notamment à travers la création du ‘Comité de résistance spirituelle’.

Images :

- Logo de la Communauté Mission de France.

- Livre Zéro jeune et échec - Eccofor, une école de production pour la réussite de tous  

par Claude Chevassu, Denis Gendre, Annie et Jean-Yves Millot (ces derniers sont

membres de la Mission de France, équipe de Dôle), 2020.



Communauté de Taizé

La ‘communauté de Taizé’ est une communauté monastique chrétien-

ne œcuménique localisée à Taizé (Saône-et-Loire). Fondée en 1944 par 

Roger Schutz, elle rassemble en 2026 environ 90 frères de diverses origines 

ecclésiales (catholiques, anglicans, protestants) et venant du monde entier et 

qui ont choisi de vivre ensemble une vie de prière et de célibat.

Le ‘Concile des Jeunes’ organisé à Taizé en 1974 sous le titre ‘Lutte et 

contemplation » a été préparé pendant les 4 années précédentes autour de 

thèmes comme la "quête d’un idéal", le "nécessaire dépouillement", la 

"fraternité humaine", "l’engagement pour l’homme victime de l’homme".

La communauté reçoit environ 50 000 visiteurs par an.

Images :

- Au début de la Seconde Guerre mondiale, Roger Schutz (1915-2005), âgé de 25 ans, fils d’un 

pasteur réformé, quitte la Suisse pour venir en aide à des gens qui traversent l’épreuve en France. À 

Taizé, près de la ligne de démarcation qui coupe le pays en deux, il accueille des réfugiés, juifs notam-

ment. En même temps il mûrit le projet de créer une communauté, né en lui pendant une longue 

période de tuberculose pulmonaire.

- Le livre du pasteur Roger Schutz Lutte et contemplation (1973)

- ‘Rencontre europénne de Taizé - Paris 2026’. Depuis 1978, la ‘Communauté de Taizé’ organise 

pour le nouvel an des rencontres de quelques jours dans une ville du monde sous le nom initial de 

"Pèlerinage de confiance sur la Terre". Des dizaines de milliers de jeunes y assistent et sont hébergés 

dans les familles ou les centres communautaires. 

Dans le même temps les frères s’impliquent auprès des plus pauvres. Ils ouvrent des ’frater-

nités’, regroupement de quelques frères dans des lieux gravement touchés par les détresses humaines 

et spirituelles : Brésil, Chili, Bangladesh, Sénégal, etc. ‘L’opération Espérance’ destinée à venir plus 

particulièrement en aide au continent sud américain est lancée en 1963.



Communauté Sant’Egidio

‘Sant’Egidio’ est un mouvement laïc international d'inspiration chré-

tienne, né en 1968 à l’initiative d’Andrea Riccardi. Au fil des années, 

il est devenu un réseau de communautés qui, dans plus de 70 pays 

dans le monde, avec une attention particulière aux périphéries et aux 

personnes marginalisées, rassemble des hommes et des femmes de tout 

âge et de toute condition, unis par un lien de fraternité dans l’écoute de 

l’évangile et dans l’engagement bénévole et gratuit pour les pauvres et pour 

la paix. 

Il rassemble aujourd'hui de 60 000 laïcs dans 74 pays à travers le 

monde. La prière, les pauvres et la paix, "les 3 p", sont ses références 

fondamentales.

Images : 

- Logo de la Comunità di Sant'Egidio. La Communauté est d'abord vouée à l'aide aux plus 

pauvres, notamment par la distribution de repas et l'alphabétisation. Elle s'ouvre également à l'héber-

gement de sans-abris. Dès les années 1980, elle s'engage pour des actions diplomatiques, de paix 

et de réconciliation dans des régions touchées par des conflits.

- Andrea Riccardi, né en 1950, fondateur de la Communauté.

- Livre de Roberto Morozzo della Roca L´art de la paix la communauté de Sant ´Egidio sur la 

scène internationale (2012). 

Aujourd’hui, la Communauté est active dans la lutte contre la pauvreté dans les villes, l’abolition 

de la peine de mort (elle est cofondatrice de la ‘Coalition mondiale contre la peine de mort’), 

l’éducation dans les quartiers populaires, l’accompagnement des communautés nomades, la 

présence auprès de personnes âgées dans les maisons de retraite les EHPAD et à domicile, la lutte 

contre le SIDA (projet DREAM), le dialogue interreligieux, la diplomatie internationale et la médiation 

politique.



Conscience soufie

L’association ‘Conscience soufie’ a pour vocation de faire rayonner 

largement la sagesse universelle de l’islam et du soufisme. Elle donne 

des repères à la société civile, contribue à installer une paix sociale, une 

interculturalité spirituelle épanouissante. Son but ultime est d’aider la 

personne humaine à dépasser sa conscience superficielle, l’inciter à se 

mettre en quête de son intériorité afin de réaliser son humanité.

- Le cheikh Khaled Bentounes, né en 1949 en Algérie, est depuis 1975 le guide spirituel 

de la confrérie soufie Alawiyya. En 1999, il crée l'association ‘Terre d'Europe’, trait d'union entre 

l'islam et le monde occidental afin de favoriser un dialogue de paix et de réconciliation. En janvier 

2000, il initie le colloque international ‘Pour un islam de paix’ qui se déroule à l'Unesco.

- Faouzi Skali, né en 1953 au Maroc, docteur en anthropologie, ethnologie et sciences de 

religions, écrivain francophone, se situe entre l’Orient et l’Occident et œuvre pour le dialogue des 

hommes et des cultures.

- Éric Geoffroy, né à 1956, islamologue arabisant et écrivain français, a enseigné la langue 

arabe et l’islamologie à l’Université de Strasbourg. Il préside de l'association ‘Conscience Soufie’..

- Khaled Roumo, musulman d’origine syrienne, poète et romancier, se revendique d’une 

tradition de tolérance et d’échange entre le christianisme et l’islam. Il œuvre, à travers écrits, 

conférences et colloques, à décloisonner la recherche du sens pour l’étendre à toutes les visions 

du monde, qu’elles se réfèrent au divin ou pas.



Démocratie & Spiritualité

L’association D&S, créée en 1993 *, fait un double effort d’appro-

fondissement de l’exigence démocratique et de renouvellement spirituel.

L’alliance de l’un et l’autre et leur fécondation mutuelle constituent 

une idée-force à rechercher pour :

• favoriser chez chacun un développement personnel plus unifié grâce à un meilleur 

équilibre entre intériorité et engagement, entre liberté individuelle et appartenance 

communautaire,

• retrouver une culture politique et spirituelle ouverte à la radicalité et à l’utopie 

créatrices et capable de susciter des attitudes non violentes pour la résolution des 

conflits ainsi que des comportements chaleureux d’initiative et de partage,

• inspirer les acteurs éducatifs et culturels, et particulièrement les médias, afin que 

leur sens des responsabilités soit à la hauteur de l’influence qu’ils exercent dans la 

société,

• donner un coup d’arrêt à la tendance montante à l’émiettement du lien social et 

promouvoir les conditions individuelles et collectives d’une cohésion sociale 

rénovée,

• s’interroger sur les conditions et les fins du développement scientifique, technique 

et biologique,

• faciliter l’émergence des nouvelles régulations de la société mondiale qui sont 

aujourd’hui nécessaires.

* par Jean-Baptiste de Foucauld, Patrice Sauvage, Bernard Ginisty entre autres.

Images : Logo de D&S ; Jean-Baptiste de Foucauld, fondateur ; Daniel Lenoir, président actuel.



‘Démocratie & Spiritualité’

Un engagement à quatre dimensions

1- S’efforcer de vivre de façon authentique et simple, en cohé-

rence avec les exigences de son chemin intérieur. Cela peut être 

facilité par l’adoption d’une règle de vie personnelle, comportant à la 

fois travail sur soi, écoute de l’autre et partage avec les plus faibles.

2 - Apprendre à connaître et respecter les autres formes d’expé-

riences et de spiritualité que la sienne et faire de ce dialogue un sup-

port de son propre cheminement.

3 - Participer, sous une forme ou sous une autre, à l’élaboration 

d’analyses et de propositions sur les sujets qui interrogent la relation 

entre démocratie et spiritualité.

4 - Soutenir ou promouvoir, dans son activité professionnelle ou 

civique, des actions concrètes reposant sur une inspiration éthique ou 

spirituelle.

Images :

- Bernard Ginisty, né en 1940, ex-directeur de ‘Promofaf’ puis de de Témoignage Chré-

tien, cofondateur de D&S et d’ATTAC. Il est coauteur, avec Patrick Lévy et Saadane

Benbabaali, de Nous sommes tous des idolâtres (Centurion, 1994, épuisé).

- L’important dans D&S est le &, qu’on appelle une esperluette. Qu’apporte la spiritualité à 

la démocratie ? (par ex. une vision de l’homme, de l’histoire, du bien commun, du long terme). 

Qu’apporte la démocratie aux organisations spirituelles et religieuses  ? (par ex. la laïcité, 

l’égalité femmes-hommes, etc.)



Démocratie & Spiritualité’ *

Intériorité et engagement 

Articulation entre les deux

S’engager : suivre sa voie, son élan intérieur, oser prendre des 

risques.

Partir de ce qui est aujourd’hui et maintenant, en faire quelque 

chose d’autre, poussé par ce qui est en soi.

Traduire à l’extérieur son questionnement et son travail intérieur 

par des choix, actes et engagements.

Trois constats

1 - S’engager : faire ce qui me rend heureux au bénéfice des autres.

2 - Des réalités extérieures viennent alors résonner avec notre vie 

intérieure, et cela génère l’audace de l’action en acceptant les risques et 

les incertitudes du chemin et de son aboutissement.

3 - Le questionnement profond, authentique, singulier, amène naturel-

lement à l’engagement et au politique. 

* Atelier de l’université d’été de ‘Démocratie & Spiritualité’ le 11 sept. 2021 à Lyon, animé 

par Anita Olland et Étienne Godinot.
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- Oser prendre des risques ;

- Le bien commun comme réponse politique à la mondialisation, livre d’Olivier Delas et Christian 

Deblock (2003) 

- Suivre sa propre voie.



Démocratie & Spiritualité’ *

Intériorité et changement sociétal *

Pour prendre une métaphore,  

un trajet en voiture peut être comparé au changement sociétal :

La direction est donnée par l’utopie,                                                                 

la vision de la société à construire,

le moteur de la voiture est l’engagement,                            

l’action,

l’énergie fournie au moteur est l’intériorité,

le ressourcement.

* Atelier de l’université d’été de ‘Démocratie & Spiritualité’                                                                 

le 11 sept. 2021 à Lyon 



Eirene

Eirene est une organisation internationale chrétienne pour la paix,

le développement et la préservation de la création. Elle offre aux jeunes la 

possibilité d’effectuer un service pour la paix de longue durée.         

Elle intervient dans 4 régions au monde (Niger, Mali, Ouganda, 

Burundi, Bolivie, Nicaragua, etc.) dont le Sahel et les Grands Lacs en 

Afrique, dans les domaines de paix, de la cohésion sociale et de la 

gestion non-violente des conflits.

Ses piliers sont l’action non-violente, la spiritualité de la paix et la 

coopération internationale Nord-Sud

Images :

- Logo de ‘Eirene’. L’association ‘Eirene international’ est créée en 1957 lorsque des chrétiens 

membres d’églises alternatives (‘Église Mennonite pour la paix’, ‘Église de Brethren’,  Quakers,  

‘Mouvement international pour la Réconciliation -MIR-IFOR’) se rassemblent pour promouvoir la 

non-violence et la coexistence pacifique, souhaitant attirer l’attention sur les dangers du réarme-

ment. 

- Le pasteur Willem Visser’t Hooft (1900-1985), alors Secrétaire général du Conseil Œcumé-

nique des Églises (COE) à Genève, choqué par ce qu’il a vu pendant son voyage en Algérie juste 

après la guerre, est celui qui décide de réunir les fondateurs de Eirene.

- Anthea Bethge, directrice exécutive de Eirene - Internationaler Christlicher Friedensdienst . 



‘Forum 104’

Situé dans le quartier Montparnasse à Paris, le ‘Forum 104’ 

est un espace culturel et spirituel. Chacun y est accueilli avec 

ses convictions et reconnu dans sa singularité. La variété des propositions et 

des relations qui s’y tissent permettent de s’enrichir et de s’épanouir. Chacun y 

trouve les ressources pour vivre un dialogue apaisé et s’unifier dans un monde 

fracturé. 

En appréhendant mieux les nouveaux éléments de contexte sociétal 

(travail, éducation, santé, etc.) et les nouvelles ressources (digitales, éner-

gétiques, sociales, etc.) qui s’offrent à nous, il s’agit d’ouvrir de nouvelles voies, 

organisées autour de quatre enjeux/attitudes prioritaires : 1) Conjuguer inté-

riorité et extériorité ; 2) Vivre dans un monde limité et contraint ;  3) Cultiver 

l'espérance ; 4) Inventer un nouvel art de vivre ensemble.

Images :

- Bâtiment et jardin du’ Forum 104’, 104, rue de Vaugirard à Paris.

- Logo du ‘Forum104.’ D’inspiration chrétienne, le’ Forum 104’ a été créé en 1983 par les pères 

Maristes. L’accompagnement du lieu a été confié aux ‘Augustins de l’Assomption’ en 2014. Il est animé par 

des salariés et des bénévoles venant de différents horizons spirituels et philosophiques. Il contribue depuis 

40 ans à tisser des liens entre des univers, des milieux, des communautés souvent séparés, pour trouver 

ensemble de nouvelles manières d’habiter ce monde.

Près de 300 structures font le choix d'adhérer annuellement au Forum104 pour mener leurs propres 

activités, "faire Forum" et tisser des liens avec d'autres, pour faciliter l'émergence et la co-élaboration de 

sens. 



Franc-maçonnerie

La franc-maçonnerie est une association internationale, de 

caractère mutualiste et philanthropique, de nature initiatique et 

ésotérique. 

Elle prodigue un enseignement progressif à l'aide de symboles 

et de rituels. Elle encourage ses membres à œuvrer pour le progrès 

de l'humanité*, tout en laissant à chacun le soin d'interpréter ses 

textes. Sa vocation se veut universelle, bien que ses pratiques et ses 

modes d'organisation soient extrêmement variables selon les pays et 

les époques

* « La franc-maçonnerie, institution essentiellement philanthropique, 

philosophique et progressive, a pour objet la recherche de la vérité, l'étude de la 

morale et la pratique de la solidarité » selon la Constitution du Grand Orient de 

France. On distingue parfois les franc-maçonneries ésotérique, chrétienne, 

ancienne-anglo-saxonne, moderne-libérale, agnostique. 

Images :

- Franc-maçonnerie. Les textes fondateurs, n° hors-série Le Point, 2009. La franc-

maçonnerie fascine autant qu'elle rebute parfois. Ce hors-série présente pour la première fois 

au grand public les grands textes de la franc-maçonnerie, expliqués et remis dans leur 

contexte par Éric Vinson, spécialiste de l'histoire de l'ésotérisme, avec la participation des 

meilleurs experts.

- Quelques symboles de la franc-maçonnerie : l’œil de Dieu (d’Horus, de la Provi-

dence) voit tout ; l’équerre et le compas forment un carré représentant la moralité : les 

Francs-maçons doivent « aligner leurs actions par le carré de la vertu avec toute 

l’humanité ».



Fraternité d’Abraham

‘La Fraternité d'Abraham’ est une association française fondée 

en juin 1967 à l'initiative de l'écrivain et penseur juif André Chouraqui

et du père Jean Daniélou, à la suite de leur rencontre pendant le 

Concile de Vatican II. Elle prône le dialogue interreligieux entre 

croyants de confessions juive, chrétienne et musulmane et tisse des 

liens d'amitié entre eux pour construire une paix durable.

Elle travaille à « la réconciliation effective de tous ceux qui, de 

quelle manière, constituent, aujourd’hui, la descendance d’Abraham 

et, pour autant, libérer le monde des méfaits de la haine, des violen-

ces fanatiques, des orgueils de la race et du sang, en lui révélant les 

sources authentiques et divines d’un humanisme fraternel. »  

Elle organise des rencontres, tables rondes, voyages d’étude, 

publie une revue, etc.    

../..
Images :

- Logo de ‘La Fraternité d'Abraham’. L’association est actuellement présidée par Michel 

Rostagnat, né en 1956.

- André Chouraqui (1917-2007). 

- Jean Daniélou (1905-1974). 

- La revue Fraternité d’Abraham sera à partir de 2026 diffusée en ligne.



Partenaires de la Fraternité d’Abraham

La ‘Fraternité d’Abraham’ est en lien avec de nombreuses 

organisations juives*, chrétiennes (catholiques, protestantes, 

orthodoxes), musulmanes*, bouddhistes* (SGI) et interconvition-

nelles*.  
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- La ‘Soka Gakkaï Internationale’ (SGI) regroupe les associations Soka

(bouddhistes) de différents pays afin de mener une action à l'échelle interna-

tionale en faveur de la paix, de la culture et de l'éducation, et du rapproche-

ment entre les peuples

- Wahat as-Salam - Nevé Shalom - Oasis de Paix’ est un village établi 

conjointement par des Juifs et des Arabes palestiniens, tous citoyens d’Israël. 

L’activité principale du village est le travail éducatif pour la paix, l’égalité et la 

compréhension entre les deux peuples.

- L’‘Amitié judéo-musulmane de France’ (AJMF) a pour but de faire en 

sorte qu’entre Judaïsme et Islam, la connaissance, la compréhension, le 

respect et l’amitié se substituent aux malentendus historiques de leurs 

sociétés et à leurs préjugés mutuels.

- ‘Amitiés judéo-chrétiennes de France’ (AJCF) veut faire en sorte 

qu'entre judaïsme et christianisme, la connaissance, la compréhension, le 

respect et l'amitié se substituent aux malentendus séculaires et aux traditions 

de persécution et d'hostilité.

* présentées sur cette diapo et sur les deux suivantes. 

NB : ‘Coexister’ et la ‘Conférence mondiale des Religions pour la Paix’ , également 

partenaires de la ‘Fraternité d’Abraham’, font l’objet de diapos spécifiques



Partenaires de la Fraternité d’Abraham

Images :

- L’association  ‘Artisans de Paix’  rassemble Juifs, Chrétiens, 

Musulmans, notamment des scientifiques, dans le désert du Sinaï, afin 

d’oeuvrer pour la paix.

- Depuis 2005, le ‘Comité Interreligieux pour une Éthique Univer-

selle et contre la Xénophobie (CIEUX), organise des échanges inter-

religieux et laïques entre les habitants d’un quartier et les commu-

nautés y disposant d’un lieu de culte.

- Le ‘CLUB-ECEF’ (Citoyenneté, Laïcité, Union de nos Bases, 

Engagement Citoyen, Engagement Fraternel’) regroupe des repré-

sentants de la société laïque et des représentants de la société 

religieuse qui s’engagent ensemble pour contribuer à une société plus 

vivable.

- ‘Écritures et spiritualités’. Espace de rencontre et de dialogue, 

l’association réunit des écrivains des religions monothéistes de 

l’espace francophone.

- ‘Groupe d'Amitié Islamo-Chrétienne’. Constitué de croyants 

chrétiens et musulmans, l’association s'est donné pour mission de 

contribuer au développement d'une meilleure connaissance mutuelle 

de ces deux communautés. 



Partenaires de la Fraternité d’Abraham

Images :

- ‘La Fontaine aux Religions’. Depuis plus de 15 ans, cette association 

favorise dans l‘Est parisien le dialogue interreligieux et interconvictionnel en 

faveur du vivre ensemble.

- Le ‘Conseil français du culte musulman’ (CFCM) est destiné à repré-

senter les Musulmans de France. Il intervient notamment dans les relations 

avec le pouvoir politique français, dans la construction des mosquées, dans le 

marché des aliments halal.

- ‘Grande Mosquée de Paris’ Dès sa création en 1926, l’Institut 

Musulman de la Mosquée de Paris prenait une certaine orientation humani-

taire et universelle. Ces deux justificatifs culturels et humanitaires de la 

naissance de l’Institut marqueront celui-ci jusqu’à nos jours.

- ‘Institut des Cultures de l'Islam’. Installé au cœur de la Goutte d’Or, il 

pour ambition de faire émerger à Paris un lieu dédié́ à la création et la 

diffusion des cultures contemporaines en lien avec le monde musulman.

- ‘Akadem’  est le campus numérique juif sur Internet, qui propose 1 900 

conférences en vidéo sur l'histoire, la politique, l'étude, la philosophie et la vie 

juive. Il est soutenu par la ‘Fondation pour la Mémoire de la Shoah’.

- ‘L’Alliance Israélite Universelle’ promeut un enseignement et une 

connaissance authentiques et universels de la pensée, de                                                        

la morale, et de la tradition du judaïsme et favorise toutes                                                 

mesures nationales ou internationales destinées à promou-

voir et à défendre les droits humains.



G3i - Groupe International 

Interculturel Interconvictionnel 

Le G3i, groupe de travail et de réflexion*, rassemble des hommes et 

de femmes d’Europe pour réfléchir dans un cadre interconvictionnel aux 

questions concernant l’Europe et la société européenne. Il œuvre à la 

création de nouveaux espaces publics laïques, distincts de ceux des 

institutions religieuses représentées, qui permettent le dialogue et le partage 

entre des personnes pouvant se réclamer d’une identité humaniste, athée 

ou religieuse.

La démarche interconvictionnelle permet d’identifier des  valeurs et 

convictions partagées et des positions communes quelles que soient les 

religions, les convictions et les cultures différentes : dignité humaine, droits 

humains, démocratie et de l’État de droit.

Cette parole doit être entendue par les diverses instances, politiques ou 

religieuses. Pour l’Europe, il s’agit du Conseil de l’Europe et des institutions 

de l’Union européenne.
* Chaque membre est présent au titre de ses compétences et non en fonction de son association 

et intervient à titre personnel. 

Images :

- Logo du ‘G3i’

- François Becker a créé le G3i dont il a assuré la présidence jusqu’en mars 2015. Il a été 

Secrétaire général du ‘Réseau Européen Églises et Libertés’, OING du Conseil de l’Europe.

- Livre du ‘G3i’ sous la direction de François Becker, Devenir citoyens et citoyennes d’une Europe 

plurielle - Espaces et pratiques interconvictionnelles (2015)



JRS

Le ‘Service Jésuite des Réfugiés’ (JRS) accompagne, sert et défend la 

cause des réfugiés et autres personnes déplacées, de toutes cultures, nationalités et 

religions, afin qu’ils puissent guérir, apprendre et définir eux-mêmes leur avenir au sein 

de leurs communautés. ‘JRS’ est engagé pour une justice qui habilite les réfugiés à 

devenir des "gens qui ont leur propre voix", en collaborant avec eux pour contester 

des systèmes qui bafouent les droits de l’homme.

Le programme ‘JRS Welcome’* propose un hébergement provisoire et gratuit 

au sein d’un réseau national de familles, de colocations, de personnes seules ou de 

communautés religieuses pour une personne dont la demande d’asile est en cours de 

procédure et qui est laissée à la rue, faute de place dans le ‘Dispositif National 

d’Accueil’.

Images : 

- Logo de ‘JRS’. Le Jesuit Refugee Service (‘Service Jésuite des Réfugiés’) a été fondé en nov. 1980 par Pedro 

Arrupe, alors Supérieur Général de la ‘Compagnie de Jésus’, pour répondre à la situation critique des réfugiés 

vietnamiens fuyant leur patrie ravagée par la guerre. 

- Logo de ‘JRS Welcome’. En chiffres, en 2024, le programme ‘JRS Welcome France’ ce sont : 1303 lieux 

d’accueil pour offrir une mise à l’abri aux personnes, 37 761 nuits à la rue évitée pour des personnes exilées, 35 

antennes actives sur le territoire français.

- Le ‘JRS’ et ‘JRS Welcome’ s’appuient beaucoup sur la ‘Communauté Vie Chrétienne (CVX)’, présente dans 

71 pays ‘CVX’ compte, en France, plus de 6 000 membres chrétiens (majoritairement catholiques), de tous âges, 

milieux socio-professionnels, et exerçant toutes sortes de responsabilités dans la société et dans l’Église.



Labo de la Fraternité

Le ‘Labo de la Fraternité’, né en 2017, agit pour tourner les projecteurs 

sur ce 3ème pilier de notre devise républicaine, déjà profondément ancré dans 

nos territoires. Ce collectif de plus de 20 organisations* et de nombreux 

partenaires travaillent à valoriser et renforcer les initiatives existantes, à 

soutenir de nouvelles actions sur le terrain, et à porter un plaidoyer pour que 

la fraternité soit au cœur de l’action citoyenne et politique.

Depuis 2018, il publie un Baromètre annuel de la fraternité, basé sur 

des données recueillies par un institut de sondage pour mesurer l’état de la 

diversité, du lien social et de l’engagement mutuel des Français et des 

Françaises.

La ‘Journée internationale de la fraternité humaine’, qui promeut le 

dialogue interreligieux et interculturel, a été proclamée par l'Assemblée 

générale des Nations unies en  déc.  2020. Elle est célébrée le 4 février.

* dont ‘Activ’Action’, ‘BeneNova’, ‘CitizenCorps’, ‘Coexister’, ‘Démocratie & Spiritualité’, 

’Entourage’, ‘Fabrique Spinoza’, ‘France Fraternités’, ‘Fraternité générale’, Helloasso’, ‘Kavaa’, ‘KifKif

Vivre ensemble’, ‘La cloche’, ‘La Fabrique du Nous’,’ Les petites cantines’, ‘Le social bar’, ‘Maison de la 

Conversation’, ‘Pacte civique’, ‘Pimms médiation’, ‘Secours Catholique - France’, ’Voisins solidaires’, 

‘Yes we camp’.



La Maison de Tobie

‘La Maison de Tobie’* réunit des femmes et des hommes qui 

avancent ensemble sur un chemin spirituel, à la recherche du sens de 

leur vie. Ancrée dans la tradition chrétienne, elle a su aussi créer des 

liens avec d’autres spiritualités, notamment le bouddhisme zen. Ses 

membres cheminent dans un esprit d’ouverture et d’interspiritualité.

Elle valorise les 3 dimensions de la personne : corps, cœur et esprit. 

Elle ancre sa démarche dans la pratique de la méditation afin de faire 

grandir en chacun l’attention à soi, aux autres et à notre monde.

Elle explore les thèmes de l’engagement et de la voie écospirituelle

au travers d’enseignements portés par des philosophes, théologiens ou 

penseurs du changement de paradigme, 

mais aussi et surtout par le biais de pratiques corporelles, psycholo-

giques et spirituelles permettant à chacun de trouver ou de redéfinir sa 

place de "colibri" dans le grand tissu du Vivant.
* Tobie est un livre de la Bible qui raconte le voyage entrepris par le jeune Tobie, un voyage 

qui peut être vu comme l'archétype du voyage intérieur.

Images :

- Logo de l’association La Maison de Tobie’

- Livre de Benoît Billot Le chemin de Tobie : initiation et guérison (2003). 



Lutte et contemplation

‘Lutte et Contemplation’ est un collectif créé en 2022* pour porter une voix 

chrétienne dans les luttes écologiques et sociales de notre époque. Il est d’une part 

un espace de prière et de fraternité pour les croyants préoccupés par les enjeux 

écologiques, et d’autre part un espace de mobilisation. Il mène des actions de 

plaidoyer auprès des responsables économiques, politiques et ecclésiaux ainsi que 

des actions militantes de terrain joyeuses et créatives.

L’association participe à des actions pour la justice climatique et sociale avec 

d’autres organisations comme le ‘Collectif Anastasis, ‘ le Dorothy’, ‘la Maison Magis’, 

‘MakeSense’

* notamment par Benoît Halgand et Paula de Vailly

- Le ‘Collectif Anastasis’ : (en grec, ‘résurrection’ et ‘insurrection’), dans l’esprit de l’Évangile, émet des prises de 

position politiques sur des événements de l’actualité et participe de façon autonome à des initiatives et manifes-

tations publiques.

- ‘Le Dorothy’ est un café-atelier associatif animé par des chrétiens et ouvert à                                               

tous dans un esprit de fraternité.

- ‘La Maison Magis’ est un tiers-lieu ouvert par les jésuites pour accompagner                                                                             

les jeunes adultes dans leur vie spirituelle, professionnelle et sociale

- ‘MakeSense’ a pour objectif de promouvoir l'entrepreneuriat social auprès du                                                 

grand public et des professionnels. 

Images  : 

- Logo de ‘Lutte et Contemplation’

- Manifestation avec la banderole « Clameur de la terre, clameur des pauvres »



La Vie Nouvelle

‘LVN’ est un espace de réflexion et d’échanges autour de                   

la personne dans sa globalité (politique philosophique et spiritu-

elle) afin de mieux comprendre le monde qui nous entoure, mieux se 

comprendre soi, et s’engager pour, en tant que citoyen et citoyenne, 

apporter notre contribution au fonctionnement de la société pour la rendre 

plus juste et solidaire. 

Mouvement d’éducation populaire, LVN est un lieu d’échange et de 

formation où l’on confronte ses idées, on partage et valorise expériences 

et connaissances utiles pour un engagement dans des actions citoyennes. 

L’ambition de LVN est de participer à la construction d’une société qui 

favorise l’épanouissement de toute personne, à tous les échelons, du local 

à l’international.

LVN organise des formations, des ateliers, des conférences, des voyages 

d’étude. Elle propose également des rencontres dans des petits groupes, avec le 

respect de la parole de chacun.L’association est cofondatrice en 2011 du ‘Pacte 

Civique’ et signataire en 2020 du ‘Pacte du pouvoir de vivre’.

Images :

- Logo de ‘La Vie Nouvelle’. L’association est fondée en 1947 par André Cruiziat et Pierre 

Goutet, issus du scoutisme catholique et marqués par Emmanue Mounier.

- Le projet ‘Lire ensemble les Écritures’ (LLE), porté par l’association LVN, vise à favoriser la 

compréhension interculturelle à travers le partage d’expériences et la lecture commune de textes 

sacrés du judaïsme, du christianisme et de l’islam. Ces événements, organisés actuellement à Lyon 

en France et à Marrakech au Maroc, offrent une plateforme inclusive ouverte à tous, quelles que 

soient leurs croyances religieuses ou l’absence de celles-ci.



Mouvement International 

de la Réconciliation (MIR)

Le MIR-France est la branche française de l’International Fellow-

ship of Reconciliation (IFOR). Ce mouvement compte parmi ses 

membres six prix Nobel de la paix, dont Martin Luther King, Mairead

Corrigan-Maguire et Adolfo Pérez Esquivel. Depuis sa fondation, ses 

membres sont engagés contre la guerre et tout ce qui y prépare, pour les 

alternatives de défense non-violentes de sécurité, la promotion de l’objec-

tion de conscience et d’une culture de résolution non-violente des conflits, 

lla démocratie, la justice et les droits humains.

Images :      

- Logo du MIR-France

- Logo de l’IFOR. L’International Fellowship of Reconciliation. L’IFOR est un mouvement 

non-violent international et interreligieux. Il est issu de la promesse que se sont faite en août 1914, 

sur un quai de la gare de Cologne, deux pacifistes protestants, le quaker anglais Henry Hodgkin 

(1877-1933) et le théologien luthérien allemand Friedrich Siegmund-Schultze (1885-1969), de ne 

pas participer à la Première Guerre mondiale qui venait d'éclater. Dès 1915, des associations 

nationales portant le même nom sont créées en Angleterre et aux États-Unis.       

L'internationale (IFOR) est fondée en 1919 à Bilthoven, aux Pays-Bas. La branche 

française, le MIR, est fondée en 1923 à Paris.

Les premiers membres de l'IFOR appartiennent surtout aux Églises protestantes et particu-

lièrement aux Églises traditionnellement pacifistes comme les quakers et les mennonites. La 

rencontre de plusieurs membres de l’IFOR avec Gandhi conduit le mouvement à se déclarer non-

violent dès les années 1920. Le mouvement s‘ouvre ensuite  aux Catholiques puis, dans les 

années 1970, à l'occasion de la création de branches en Asie et au Moyen-Orient, à des membres 

de différentes religions Jjuifs, Musulmans, Bouddhistes).

- Les Cahiers de la Réconciliation, bulletins du MIR-France, sont désormais diffusés par 

Internet.

.[3]. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/International_Fellowship_of_Reconciliation#cite_note-3


Mouvement Laudato Si

Le mouvement catholique international Laudato Si est né en 2015, 

année de la publication de l’encyclique Laudato Si’ du pape François et de 

l’Accord de Paris sur le climat. Il a trois objectifs stratégiques :

1 - Conversion écologique : Encourager un changement dans le cœur 

des fidèles et promouvoir un intérêt plus passionné pour notre maison 

commune, afin de faire de la sauvegarde de la Création une priorité ; 

2 - Réduction de l’empreinte : Aider la communauté catholique à 

montrer l’exemple en incarnant la devise “Moins, c’est plus” et en réduisant 

son empreinte à zéro, au vu de l’urgence des crises climatique et écolo-

gique.

3 - Élever une voix prophétique : Mobiliser l’Église catholique pour faire 

entendre une voix prophétique pour la justice climatique et écologique, en 

appelant à des politiques ambitieuses pour accomplir l’objectif de 1,5°C fixé 

dans l’Accord de Paris et mettre un terme à l’effondrement de la biodiver-

sité.

L’encyclique déclare : «« Il n’y a pas deux crises séparées, l’une environnementale et l’autre 

sociale, mais une seule et complexe crise socio-environnementale. Les possibilités de solution 

requièrent une approche intégrale pour combattre la pauvreté, pour rendre la dignité aux exclus et 

simultanément pour préserver la nature » (§ 139).

Le Mouvement est composé de plus de 8 000 animateurs et de presque 900 organisations 

membres, présentes dans 115 pays sur cinq continents et réparties en 30 chapitres, qui travaillent au 

quotidien pour faire vivre Laudato Si’.



Pacte Civique

Le ‘Pacte civique’ se définit comme un lobby-citoyen promoteur d’une 

bifurcation vers une société sobre, juste et fraternelle. Il entend peser sur 

les politiques publiques, influencer les pratiques des entreprises et des 

organisations, contribuer à l’évolution du mode de vie des personnes.

Il prône une vraie bifurcation économique, écologique et sociale pour retisser une 

société fracturée, pour lutter contre le dérèglement climatique et l’effondrement de la 

biodiversité. Cette mutation doit s’appuyer sur une meilleure qualité démocratique à 

tous les étages de la société, favorisant le débat éthique, l’implication citoyenne et la 

créativité.

Valeurs fondatrices de l’association : 1) faire preuve de davantage 

de créativité, d’innovation dans la vie économique, sociale, culturelle et 

démocratique ; 2) préférer une sobriété choisie à une austérité imposée ;  

3) bâtir par le partage une société de justice ; 4) mettre en œuvre concrè-

tement la fraternité, pour dépasser les tensions et refuser la violence.

Images :

- Logo du ‘Pacte Civique’. À l’origine de cette association se trouvent des associations ‘Démo-

cratie & Spiritualité’, ‘La Vie Nouvelle’, ‘Poursuivre’, toutes les trois marquées par le personnalisme 

d’Emmnanuel Mounier. Elles avaient engagé dès 2006, après un colloque intitulé La démocratie au 

risque de la spiritualité, une réflexion collective qui a débouché sur l’élaboration d’une plateforme 

commune : Face à la crise, penser, agir, vivre autrement en démocratie.

En 2019, le ‘Pacte civique’ participe avec 18 autres organisations à la création du ‘Pacte du 

pouvoir de vivre’, un pacte social et écologique pour donner à chacun le pouvoir de vivre.

- Livre du Pacte Civique Le choix des sobriétés (202I)

- Livre du Pacte Civique Quelle économie pour demain ? (2022)



Religions pour la Paix

Sous l’influence de la violence destructrice de la Seconde 

Guerre mondiale et de la menace nucléaire de la Guerre froide, 

des représentants de différentes religions du monde préparent 

en 1961 un sommet de chefs religieux afin de mobiliser les fidèles du 

plus grand nombre possible de religions pour une action commune en 

faveur de la paix. La première Assemblée mondiale se tient en octobre 

1970 à Kyoto (Japon).

La ‘Conférence mondiale des Religions pour la Paix’ est la 

coalition multireligieuse la plus importante et la plus représentative 

au monde, regroupant des institutions et communautés religieuses 

représentatives. Elle compte des associations nationales membres, 

appelées ‘Conseils Interreligieux’ (CIR), dans près de 100 pays. 

Son Secrétariat international est basé à New York. 

../..
Images :

- Logo de la ‘Conférence mondiale des Religions pour la Paix’ (CMRP), Religions for Peace.

- Première assemblée de la CMRP à Kyoto en oct. 1970. Les assemblées suivantes se 

tiennent à Louvain (Belgique, 1974), à Princeton (États-Unis, 1979) , à Nairobi (Kenya, 1984), à 

Melbourne (Australie, 1989), à Riva del Garda (Italie, 1994), à Amman (Jordanie, 1999), à Kyoto 

(Japon, 2006), à Vienne (Autriche, 2013) , à Lindau (Allemagne, 2019)



Religions pour la Paix

En 1986 est fondée l'antenne française. Le président de cette 

association est Ghaleb Bencheikh.

En 2001 est lancé le Global Women of Faith Network, réseau ‘Fem-

mes de foi’ de Religion for Peace, qui rassemble plus de mille organisa-

tions religieuses de femmes. Le Global Interfaith Youth Network, ‘Réseau 

mondial interreligieux de la jeunesse’ de Religion for Peace, rassemble 

quant à lui six fédérations régionales.

Religions for Peace soutient des projets humanitaires par le biais 

du Multireligious Humanitarian Fund (‘Fonds humanitaire interreligieux’).

Images :

- Branche finlandaise du Peace European Interfaith Youth Network. Le ‘Réseau mondial 

interreligieux de jeunes’ œuvre aux niveaux régional et national en Asie, en Afrique, au Moyen-

Orient, en Europe, en Amérique du Nord, en Amérique latine et dans les Caraïbes. 

- Logo du European Women of Faith Network (siège à Berlln)

- Le Multireligious Humanitarian Fund finance actuellement 20 projets multiconfessionnels à 

travers le monde et, à mesure que son impact devient de plus en plus évident, de plus en plus de 

particuliers.

- Ghaleb Bencheikh, né en 1960, philosophe et docteur en physique, est un islamologue franco-

algérien, soufiste et proche de l'islam libéral. Président de la branche française de la ‘Conférence 

mondiale des religions pour la paix’, il a été pendant cinq ans le vice-président de la ‘Fraternité 

d'Abraham’. Prônant la refondation de la pensée théologique islamique, il est élu en déc. 2018 

président de la ‘Fondation de l'islam de France’ (FIF). 



Pax Christi - France

‘Pax Christi France’ est la section française de ‘Pax Christi International’, mouve-

ment catholique international pour la paix. Ce mouvement ne sépare pas spiritualité, 

formation et engagement. 

Ses effort se concentrent autour de 5 axes, les "5 D" : Dialogue et éducation à la 

paix ;  Défense de la création et de l’environnement ; Désarmement, défense et sécuri-

té ; Droits de l’homme ; Développement solidaire.

L’association organise des cycles de réflexion et de prière, des colloques, des 

formations, des marches, des actions d’urgence et de soutien (Gaza, Ukraine, accès à 

l’eau en République centrafricaine, etc.). Elle forme des ambassadeurs de paix, des 

animatrices d’éducation à la paix, des animateurs de réseau, est partenaire du Diplôme 

universitaire ‘Justice et Paix’ de la Faculté de Théologie Catholique de l’Université de 

Strasbourg, etc.

Images :

- Logo de ‘Pax Christi France’. Durant l’hiver 1944-1945, Marthe Dortel-Claudot, professeure au lycée d’Agen, ressent 

intérieurement l’urgence d’une campagne de prières pour la réconciliation franco-allemande. Elle fonde ‘Pax Christi’ avec 

les évêques Pierre-Maire Théas et Jules Saliège, tous deux reconnus par la suite ‘Justes parmi les nations’.

- Logo de ‘Pax Christi International’, présent dans plus de 50 pays sur les 5 continents, disposant du statut consultatif 

auprès des Nations Unies et de l’Union européenne.

- Plaquette Pax Christi, 80 ans, éditée en octobre 2025 par le Secrétariat général de la ‘Conférence des Évêques de 

France’



Revue Esprit

Esprit est une revue d'idées française fondée en 1932 par 

Emmanuel Mounier. Elle œuvre à la recherche d'une troisième voie 

entre l'individualisme libéral et le marxisme. Après la Seconde Guerre 

mondiale, elle se distingue par un soutien aux dissidents du bloc de 

l'Est et les critiques du totalitarisme qui s'y développent. Elle contribue 

à l'apparition de la deuxième gauche en France. 

« Nous appelons personnaliste toute doctrine, toute civilisation 

affirmant le primat de la personne humaine sur les nécessités maté-

rielles et sur les appareils collectifs qui soutiennent son développe-

ment. » 

« Le spirituel commande le politique et l'économique. L'esprit doit 

garder l'initiative et la maîtrise de ses buts, qui vont à l'homme par-

dessus l'homme et non pas au bien-être. »              

Emmanuel Mounier
Images :

- Numéro de la revue Esprit sur ‘La convergences des haines - Enquête sur les pensées 

réactionnaires’ (août 2025)

- Emmanuel Mounier (1905-1950). Ébloui par la pensée de Charles Péguy, il es dévoré par 

l’urgence de rompre avec le « désordre établi ». Pour éviter l’embourgeoisement, il prône un 

idéal de pauvreté, « une vie simple », tournée vers autre chose que « l’accroissement indéfini 

des besoins matériels qui étouffent la vie personnelle. »



Secours Catholique

Le ‘Secours Catholique’, association créée en 1946, se mobilise sur le territoire 

hexagonal et outre-mer et apporte son soutien dans une cinquantaine de pays et territoires, 

en lien avec le réseau mondial ‘Caritas Internationalis’. 

Il s’attaque à toutes les causes de pauvreté, d’inégalités et d’exclusion. Il  interpelle 

l’opinion et les pouvoirs publics et propose des solutions dans la durée. Il place au cœur de 

son action la participation des personnes accompagnées et le renforcement de la capacité 

de tous à agir ensemble.

Images :

- Logo du ‘Secours Catholique-Caritas France’. 58 000 bénévoles et près de 900 salariés y agissent contre la pauvreté 

et en faveur de la solidarité, en France et dans le monde. 72 délégations, 2800 équipes locales, 2500 lieux d’accueil.

- À Besançon, le jardin spirituel de Claire-Combe est un lieu d’échanges interreligieux qui invite à repenser son lien à 

la nature. 

Autres exemples en France : À Vauvert (Gard), rapprocher des personnes en situation de précarité de producteurs 

locaux, qui peinent à écouler leurs produits frais et bio, afin de favoriser l’accès de tous à une alimentation saine et de 

qualité. Dans le Tarn, développer un service de mobilité solidaire en mettant à la disposition de personnes sans solution 

de transport un véhicule pour les aider à sortir de la précarité. À La Roche-sur-Yon (Vendée), offrir un lieu refuge aux 

familles de détenus, souvent désemparées face à l’incarcération de leur proche. À Poligny (Jura), organiser au printemps 

une fête des jardiniers pour valoriser les bénéfices des jardins solidaires, entre lien social, apprentissages et bien manger. 

À La Réunion, lutter contre l’isolement et le mal-logement des personnes âgées. 

En Ukraine, apporter le soutien d’urgence aux civils près du front. Au Sénégal, articuler gestion des déchets et agro-

écologie. 



Service Protestant de 

Mission - Défap

Le ‘Défap’ travaille à promouvoir et à nourrir des relations d’échange, de partage 

et d’entraide entre ses Églises membres en France (luthériennes et réformées) et des 

Églises partenaires à l’étranger. Cette action s’inscrit dans des domaines tels que 

l’éducation, la santé, le développement rural, la formation théologique, l’accompagne-

ment de groupes de jeunes et d’étudiants.                

Ses missions : Accompagner (envoi, accueil, camps internationaux, jumelages, 

visites), former des volontaires, soutenir les populations et les communautés, informer 

(bibliothèque, publications, participation à des émission de radio et de télévision, prier 

(« le métier du chrétien », disait Martin Luther : cultes, méditations)

Images : 

- Logo du ‘Défap’. En 1971, cinq Églises réformées et luthériennes en France décident de fonder le ‘Défap’, 

‘Département évangélique français d’action apostolique’, afin de maintenir leur unité d’action dans le domaine des 

missions, des relations internationales, de l’actin sociale et humainitaire

- Action au Cameroun auprès de l’ÉPA (Église protestante africaine). Hors de France, le ‘Défap’ intervient en 

Afrique, en Amérique centrale-Caraïbes. Sa mission consiste dans l’envoi, l’échange de personnes et l’organisation 

de programmes d’entraide. Un grand nombre des volontaires partent sur des postes tels que coordinateurs, ensei-

gnants, infirmières, médecins etc. L’approche du ‘Défap’ est donc à la fois communautaire et individuelle : l’envoyé 

met ses compétences au service d’un projet collectif, mais les échanges, l’entraide, la coopération sont aussi des 

temps de formation pour les personnes qui partent, formation personnelle, spirituelle, professionnelle et civique.



Sésame

Le ‘Sésame’ est un centre de culture spirituelle non confession-

nel créé en 2015, où athées, agnostiques, croyants de toutes confes-

sions peuvent venir partager ensemble leurs grandes questions de 

sens, et se nourrir aux héritages des traditions de sagesses - philoso-

phique, mythologique, religieuse, mystique, poétique - d'Orient et 

d’Occident.

Le ‘Domaine des Tisserands’ a été ouvert en 2024 dans la 

Drôme provençale pour accueillir des groupes et permettre à chacun 

de prendre soin du lien à soi, à l’autre et à la nature.

■
Images :

- Abdenour Bidar et Inès Weber, fondateurs du Sésame. Abdenour Bidar, né en 1971, 

est un philosophe et essayiste français, chercheur associé, du laboratoire GSRL (Groupe 

sociétés, religions, laïcités) du CNRS et de ‘l'École pratique des hautes études’ (EPHE, Paris). 

La psychologue Inès Weber est l’autrice de Être soi (2023), 

- Dans son livre Les tisserands (2016), A. Bidar a l’ambition recréer le lien notre moi 

profond, le lien de fraternité et de coopération avec les autres, le lien d'émerveillement devant 

la nature, de relier « les relieurs qui réparent le tissu déchiré du monde » 

« Il est possible de réagir (au djihadisme), mais à condition de partir d’un diagnostic juste 

et d’admettre que l’Occident traverse une véritable crise spirituelle, mère de toutes les crises. 

Le dénominateur commun de toutes nos crises à mes yeux est qu’elles sont des crises du 

lien : avec la nature, avec l’autre, avec soi-même - et donc avec la vie. Or, qu’est-ce une crise 

du lien, au sens le plus large du terme, sinon une crise spirituelle ? L’Occident a perdu l’art et 

la manière de se saisir de ce rapport au spirituel. »


